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R. KÜHNER

38, rue Benoist-Mary, F-69005 Lyon, France

Summary. - Looking like an Omphalina ss. SINGER, Clitocybula dryadicola (a
small omphalioid agaric with inamyloid spores) is readily distinguished from species
of that genus by the pileipellis hyphae whose (strong) pigmentation is solely intracel-
lular and by the fundamental cells of the context which are rather broad and often
very long ("Ascaris"-like) i. e. seemingly cylindrical but tapering at their ends. Apoga
mic basidiocarps are also known.

Clitocybula dryadicola KÜHNER, sp. nov.

Pileus 6-15 mm latus, hemisphaericus, dein convexo-explanatus, obtusus, vel
saepius papillatus, raro umbilicatus, striatus, hygrophanus, cinereo-fuscus, glaber,
sed sub lente radiatim fibrillosus, membranaceus. Stipes curtus, 6-8 mm longus,
1-2 mm crassus, aequalis 1. sursum incrassatus, grisellus, glaber, politus, corticatus,
farctus vel anguste fistulosus. Lamellae distantes, arcuatae, postice acutae, decur-
rentes, e griseo-fusco albicantes. Cutis pilei regularis, ex hyphis anguste cylindraceis
(3-5 /itn latus), brunneo vacuolato pigmentatis contextus. Carne pilei regularis, ex
hyphis inflatis (circiter 10-20 /un latis) valde elongatis (saepe 100-500 /xm longis)
utrinque attenuatis contextus. Acies lamellarum homomorpha. Sporae breviter ellip-
soideae, haud amyloideae. Hyphae fibulatae, basidiae 4-sporigerae et sporae
5.7-7x4.7-5.5 /xm, vel hyphae defibulatae, basidiae 2-sporigerae et sporae
7-10x5.7-7 |U.m. Ad terram inter Dryadas in Helvetia. Typus in Herb. KÜHNER:
K. 66-125 (hyphae fibulatae et basidiae 4-sporigerae).

Descriptions detaillees des carpophores

Existence de deux types de carpophores

Nous avons recolte Clitocybula dryadicola en cinq lieux diffe-
rents de la zone alpine du Pare national suisse des Grisons. L'etude
des exsiccata a montre que si les carpophores cueillis en deux de ces
lieux avaient des basides en majorite tetrasporiques et des hyphes
bouclees, ceux cueillis dans trois autres lieux avaient des basides en
majorite bisporiques et les hyphes non bouclees. Concernant la
recherche de boucles, une etude tres poussee a ete effectuee par une
Collaboratrice technique specialement entrainee de longue date ä ce
genre d'exercice. Des fragments d'exsiccata ayant subi un traite-
ment potassique prolonge (plusieurs heures dans une lessive aqueuse
de KOH ä 3%, ä la temperature de 60° C.) etaient ensuite colores
par une solution ammoniacale de Rouge Congo, puis montes entre
lame et lamelle et dissocies par percussion; les caracteres des cloi-
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sons d'hyphes etaient recherches en contraste de phase sur de telles
dissociations.

Cette etude a montre que nos carpophores se repartissent en
deux groupes absolument tranches; dans certains il n'y a aucune
boucle; dans les autres il y en a sans doute une ä chaque cloison!

Ayant cueilli environ quatre fois plus de carpophores non bou-
cles que de carpophores boucles, il est probable que, concernant les
caracteres macroscopiques, la description que nous donnons plus
loin des carpophores bisporiques non boucles donne la meilleure
idee l'espece.

Dans les descriptions qui suivent, les caracteres des spores sont
ceux que nous avons reconnus sur exsiccata, leurs mesures ayant ete
prises sur materiel regonfle par l'ammoniaque ä chaud. Tous les
autres caracteres qui y figurent ont ete notes sur materiel vivant.

Sous la rubrique «Remarques», le Lecteur trouvera plus loin
mention de quelques caracteres microscopiques dont nous ne sau-
rions pour l'instant affirmer la Constance. A la fin du present article
nous donnons des «Precisions relatives aux caracteres des hyphes du
carpophore et ä leur agencement», precisions qui completent nos
descriptions, et dont certaines sont indispensables pour situer eor-
rectement l'espece dans l'ensemble des Agarics leucospores.

Carpophores t e t raspor iques , boucles
Chape a u 7-12 mm, hemispherique, convexe - hemisph^rique

ä campanule - convexe, parfois submamelonne, parfois meme ä
petite papille centrale bien deliee, brun, brun sale, Mu. 10 YR 6/3,
5.5/5, se montrant sous la loupe subvergetule par de tres fines
fibrilles radiaires innees, provenant du'une fissuration dense et
delicate. - Chair mince. - St ipe 6-15x1.5-2 mm, egal inferieure-
ment, mais progressivement un peu epaissi de bas en haut dans sa
moitie superieure ou ä l'approche des lames, couleur de corne ou
ocre brunätre pale 1.5 Y 6.5/4, 7/4, ä surface polie - glabre, imbue,
plein. - Lames espacees, 1 = 1 , arquees, ou meme fortement
arquees, leur partie anterieure etant ascendante alors que leur partie
posterieure est brusquement decurrente en pointe etroite, qui ne
descend pas au dessous du niveau correspondant au bord du cha-
peau, ou devenant plus franchement decurrentes seulement quand le
chapeau s'etale, blanchätre sale ou blanc grisätre, 2.5 Y 8.5/
2-1.5 Y 7.5/1.

La coupe axiale montre que l'evasement progressif du pied de
bas en haut se poursuit sur toute la hauteur de l'insertion des lames;
on ne peut cependant dire que le stipe s'evase en chapeau commc
chez le Omphales typiques, une brisure marquee de la courbe unis-
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sant la surface du pied ä la surface inferieure du chapeau indiquant
assez clairement la limite entre stipe et chapeau.

Spores (Am.) 5.7-7x4.7-5.5 /xm, pruniformes ou parfois ellip-
tiques, non amyloides. - B a s i d e s a 4 sterigmates, presentes meme
sur l'arete (voir plus bas aux «Remarques»). Revetement pi leique
(en scalp) forme d'hyphes x3-4.5 /xm, cylindriques-greles, non en
brosse (voir «Remarques»), radiaires; elles sont pourvues d'une pig-
mentation brune intracellulaire tres frappante: le contenu pig-
mente precipite facilement, mais se redisperse dans Fammoniaque.
En baissant la mise au point on arrive ä des hyphes bien plus grosses,
x 16-18 /urn, mais encore allongees; il n'y a pas d'hypoderme subcel-
luleux. - Chair pi le ique reguliere, formee d'articles x 13-22 fira,
longs ou tres longs, progressivement attenue au bout, longuement ou
tres longuement. - Trame des lames formee d'articles enormes,
X20-28 /Mm, subcylindriques ou ventrus - fusiformes. Sous - hyme-
nium mince, rameux.

Sur sol calcaire ä Dryas, Suisse, Pare national suisse des Gri-
sons: Pass da Costainas, 2.250 m, 9-8-1966 (K. 66-16). Valbella (en
Val S-charl), 2.300 m, 24-8-1966 (K. 66-125 type). - 3 carpophores
examines.

Carpophores b ispor iques , non boucles

Chapeau 6-15 mm, parfois campanule, plus souvent hemis-
pherique, finalemant aplani, ä bord alors seul retombant, obtus ou
plus souvent pourvu d'un petit mamelon plus ou moins net, qui se
presente parfois comme une belle papille tres deliee, rarement au
contraire ombilique, longuement strie par transparence et parfois en
outre assez longuement sillonne, gris brun quand imbu, mais hygro-
phane et pälissant ä partir du disque, pouvant devenir brun-gris sale
ou brunätre - jaunätre, Mu. 7.5 YR 5/3 - 8.5 YR 4.5/4 - 10 YR ä 1 Y
5/2 - 1.5 Y 7/4, glabre et parfois subsoyeux quand deshydrate, mon-
trant sous la loupe des fibrilles rayonnantes plus ou moins distinctes
qui le rendent ou non vergetule, les vergetures s 'individualisant par
suite d'une dense fissuration radiaire du revetment. - Chair tres
mince, voire tenue. - St ipe 6-18x1—2 mm, egal ou parfois ä peine
epaissi (progressivement) de bas en haut ou plus ou - moins ondule,
couleur de corne, gris jaunätre, parfois brunätre ocre, 2.5 Y 7/3, 6.5/
3 - 1.5 Y 7/4 - 1 Y 7/4, 6/4 - 10 YR 6/4, ä surface imbue, polie et
glabre, au moins ä premiere vue, car il arrive qu'elle paraisse
pruineuse ou finement pruineuse — flocculeuse sous la loupe binocu-
laire, particulierement au sommet; le pied, de consistance assez
coriace, est plus ou moins etroitement fistuleux, parfois ä peine; sa
chair pälit et devient blanc opaque quand deshydratee; le cortex
reste longtemps imbu. - Lames espacees, 1 = 1, parfois 3, un peu
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epaissies, generalement arquees, souvent meme fortement, la partie
posterieure tres largement adnee, decurrente en pointe aigue, la
partie anterieure souvent ascendante, parfois tres ascendante au
debut et plus du tout ä la fin; il arrive rarement que les lames ne
soient pas arquees, mais qu'elles soient largement triangulaires,
adnees-decurrentes; une fois nous avons observe des veines sur les
faces des lames. Les lames sont franchement teintees de gris - brun
plus ou moins foncee quand le chapeau est imbu, mais, selon le degre
de deshydratation, elles peuvent pälir au grisätre ou meme au
blanchätre, 10 YR 6/1.5, 6/2, 6.5/2 - 1.5 Y 6.5/2. - Saveur non
farineuse.

Spores (Am.) 7-10x5.7-7 /xm, en generall pruniformes, parfois
obtusement amygdalaires ou elliptiques, non amyloides. — Basides
ä 2 sterigmates, presentes meme sur l'arete des lames (Voir «Remar-
ques»). - Revetement pi leique d'hyphhes x3.5/xm, filiformes,
non en brosse. - Trame des lames formee d'articles x 14-15 ,u,m,
longs et longuement attenues au bout.

Isole ou fascicule sur la terre, en regions calcaires (avec Dryas et
parfois Thalictrum alpinum) Suisse, Pare national suisse des Gri-
sons: Murtaröl d'Aint, 2.400 m, 11-8-1966 (K. 66-20 et 66-36). - Us
Murters da Tamangur, 2.400 m, 24-8-66 (K. 66-125 B). - Partie
haute du Val Schombrina, 29-8-1966 (K. 66-161). - Une douzaine de
carpophores examines.

Comparaison des spores dans les deux types de carpo-
phores

L'existence de carpophores boucles ä basides tetrasporiques et
de carpophores sans boucles ä basides bisporiques, suggere que ces
derniers sont parthenogenetiques. La methode de GIEMSA, qui nous a
donne d'excellentes colorations nucleaires des spores d'exsiccata
pour tous les lots recoltes ne nous a malheureusement pas permis de
denombrer les noyaux dans les articles sous - hymeniens et dans les
basidioles. Le fait que, dans leur immense majorite les spores de
chaeun des cinq carpophores etudies se soient revelees indiscutable-
ment uninucleees, qu'il s'agisse de carpophores boucles ou de carpo-
phores non boucles est cependant en parfait accord avec l'idee que
ces derniers sont parthenogenetiques. Bien que ne renfermant pas
plus de noyaux que les spores de basides tetrasporiques, les spores
de basides bisporiques sont cependant plus volumineuses (ä la fois
plus lonques et plus larges) qu'elles comme le precisent les chiffres
suivants qui correspondent ä des moyennes calculees ä partir de
mesures prises sur exsiccata regonfles par l'ammoniaque ä chaud:

Carpophores ä basides tetrasporiques: 6.1x5 /j,m (66-125 type),
6.75x5.15/xm (66-16).
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Carpophores ä baside bisporiques: 8.2x6.3 fim (66-20),
8.7X6.1 fim (66-125 B), 8.8x6.4 /xm (66-36).

Remarques
L'etude des exsiccata a confirme que dans tous les lots

recoltes 1'arete des lames es t recouver te de basides spori-
feres. Des cystides rares et peu f rappantes ont cependant ete
reperees sur les lames de deux carpophores non boucles (66-125 B et
66-161) et d'un carpophore boucle (66-125 type); elles sont plus ou
moins ventrues ou fusiformes, contractees en un bec obtus
court ou allonge (jusqu'ä 14 .̂m par exemple), toujours obtus;
elles mesurent par exemple 52x 13x2.5-3 /u.m (66-125 type) ou
30x5 (am (66-125 B).

Nous regrettons de n'avoir examine des scalps pileiques sur le
vivant que sur deux carpophores boucles (66-16 et 66-125 type); en
effet, si dans les deux cas nous avons ete frappe par la presence
d'une pigmentation intracellulaire dans les hyphes radiales greles de
la surface du chapeau, nous avons note pour le seul lot 66-125 type
qu'audessus de ces hyphes pigmentees se trouvait un lache lacis
d'hyphes filiformes, ramifiees, d'une tenuite extraordinaire
(x 1-1.5 yam); nous pensions qu'elles pouvaient provenir de la germi-
nation de spores, mais nous relevons dans des notes prises par une
technicienne (observatrice remarquable!) ayant etudie des exsiccata
de ce meme lot sans etre prevenue au prealable de quoique ce soit ä
rechercher: «les hyphes greles (du chapeau) sont bien cylindriques:
elles portent pas mal de diverticules, mais il n'y a pas vraiment de
brosse»; il est curieux que la meme personne n'ait pas note la
presence de tels «diverticules» chez les carpophores de cinq autres
recoltes etudies par eile le meme jour.

Precisions relatives aux caracteres des hyphes du carpophore et ä
leur agencement

La structure des parties profondes du carpophore (chair pilei-
que et pediculaire; trame des lames) rapproche Clitocybula dryadi-
cola de Ag. laceratus LASCH, type du genre Clitocybula (SINGER, 1943)
METROD (1952) et de Ag. platyphyllus PERS.: FR., type du genre
Megacollybia KOTLABA & POUZAR (1972).

Cette structure est hautement heteromorphe (c. a. d. sarco-
dimitique au sens de CORNER) comme nous l'avons pour la chair du
stipe sur des coupes axiales de materiel vivant de notre lot 66-161.
Lors d'un examen rapide de routine cette heteromorphie echappe
facilement tant on est d'emblee frappe par le grand developpement
des hyphes fundamentales au calibre eleve. Alors que dans la majo-
rite des Agarics, ces hyphes se presentent comme des «chaines de
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saucisses», il en est tout autrement ici du fait que leurs articles
constitutifs sont progressivement attenues vers leurs extremites et
qu'en majorite ils sont anormalement longs; les moins longs sont
ventrus - fusiformes, les plus longs sont en «Ascaris» c. a. d. que s'ils
sont attenues aux extremites, ils sont cylindriques dans leur partie
moyenne. La longueur des articles fondamentaux a toujours ete
mesuree sur des dissociations par percussion de fragments d'exsic-
cata ayant subi au prealable un traitement par une solution aqueuse
chaude de KOH. Dans la chair pileique, la longueur de ces articles
varie de 50 ou 100 /xm ä 500 /xm, atteignant meme parfois 670 /urn.
Dans la trame des lames, ils sont souvent moins longs, par exemple
35-250 ä 200-400 /xm. En raison de l'aplatissement des hyphes dans
les preparations ayant subi une percussion, il est plus difficile de se
faire une idee precise de ce qu'etait leur calibre avant ecrasement;
un rapide calcul fait ä partir des largeurs mesurees sur de telles
preparations conduit cependant ä l'idee qu'avant ecrasement le
calibre des hyphes fundamentales variait, suivant les carpophores,
de 10-13 ä 17-27 fxm pour celles du chapeau, de 7-13 ä 10-20 /xm
pour celles des lames. Les mesures prises sur le vivant et rapportees
plus haut dans les descriptions s'inscrivent d'ailleurs dans le meme
cadre de variations.

L'examen en contraste de phase dans une solution ammoniacale
. de Rouge Congo, d'articles fondamentaux parfaitement vides au
prealable de leur contenu plasmatique par un traitement prolonge ä
chaud dans une lessive de KOH a toujours revele l'existence de
marbrures sur la paroi de ces articles; sans doute elles resultent de la
rupture, au moment de leur grande periode de croissance, de la fine
enveloppe superficielle de la paroi cellulaire, enveloppe homologue
de la perispore.

Les coupes d'exsiccata pratiquees, les unes perpendiculaire-
ment ä Taxe du stipe (lots non boucles 66-36 et 66-125 B), les autres
perpendiculairement ä un rayon du chapeau (lot boucle 66-125) et
examinees soit dans une solution d'hydrate de chloral, soit dans
l'acide lactique ont revele l'existence, ä la peripherie du stipe comme
ä la face superieure du chapeau, d'une region corticale depourvue de
lacunes interhyphiques. La lumiere des hyphes corticales du stipe
est toujours reduite, par example 2.5-4 ou 3-5 /xm; ces hyphes sont
partout etroitement areolees et l'epaisseur de la paroi resultant de la
fusion des parois d'hyphes adjacentes n'est guere que de 0.5-1 /xm;
c'est seulement dans les cas ou cette epaisseur est de l'ordre de 1 /xm
que la coupe transversale de ce cortex se presente un peu comme
celle d'un collenchyme; c'est ce que nous avons remarque dans le lot
66-125 B, ou nous avons note cä et lä, dans la partie profonde du
collenchyme cortical d'hyphes greles, la presence d'une hyphe bien
plus volumineuse (9-13 /xm de large); ainsi s'etablissait un passage
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progressif du cortex pediculaire aux parties internes de la chair du
stipe, essentiellement formee de grosses hyphes, et dont la structure
n'etait absolument pas subcollenchymateuse; la paroi issue de la
soudure de deux articles adjacents de cette chair se presentait
comme si eile etait simple, d'epaisseur non mesurable.

En ce sens la chair des parties profondes du chapeau se presente
exactement comme celle du stipe; eile ne montre aucune trace de
structure subcollenchymateuse. II est probable que la soudure des
articles de cette chair menage des lacunes ou meats pleins d'eau ou,
apres deshydration, pleins de gaz, car dans le lot 66-125 type la
trame des lames, dont la structure est comparable ä celle de la chair
pileique s'est revelee tres aerifere sur le vivant, ce qui etait sans
doute responsable du fait que, dans ce lot, les lames etaient seule-
ment blanchätre sale et non gris-brun. II n'en est certainement pas
de meme de la partie superieure de la trame pileique, dont la
structure s'est revelee faiblement mais distinctement collenchyma-
teuse (epaisseur de l'ordre de 1 fj.ra de la paroi issue de la confluence
des parois des hyphes adjacentes); vers la surface du chapeau, la
lumiere des hyphes de ce collenchyme est reduite (3 yarn); eile est plus
elevee (13 /xm par exemple) ä l'approche de la chair.

L'examen dans une solution d'hydrate de chloral de coupes au
prealable traitees par le reactif de MELZER montre que les parois des
hyphes de la trame des lames, de la chair pileique et de celles des
parties profondes du stipe sont faiblement pseudoamyloides (colora-
tion mauve pourpre sur les coupes transversales); sur des coupes
ainsi traitees, la pigmentation intracellulaire brune des hyphes
superficielles du chapeau et du stipe est encore bien sensible, ce qui
permet de reconnaitre qu'elle n'interesse que les hyphes les plus
superficielles des zones corticales, et ceci sur une epaisseur vraiment
tres faible.

Sur des coupes transversales de stipe traitees par une solution
aqueuse de Bleu de Cresyl, la paroi des hyphes profondes ne parait
que faiblement metachromatique, c'est ä dire, seulement en violet
pourpre, non en rouge.

La solution lactique de Bleu Coton revele la cyanophilie des
parois cellulaires; celle-ci est distincte, non seulement au niveau des
grosses hyphes fundamentales, mais aussi ä celui des articles sous-
hymeniens et hymeniens; si l'on en juge par les agglomerations de
spores, meme la paroi de celles-ci semble etre legerement cyano-
phile. Dans les zones corticales du chapeau et du stipe dont la
structure est subcollenchymateuse, on peut reconnaitre que c'est une
mince paroi propre des hyphes qui est nettement cyanophile; le
ciment qui unit les hyphes les unes aux autres ne Test pas sensible-
ment.
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Conclusion
Bien que SINGER ait toujours limite sa coupure Clitocybula ä des

especes ä spores amyloides, nons n'hesitons pas ä y verser la petite
espece de la dryadaie alpine que nous venons de decrire, dont les
spores ne presentent cependant pas ce caractere; eile presente en
effet, en commun avec Ag. laceratus, type de la coupure Clitocybula,
trop de particularity d'ordres divers pour en etre separee generi-
quement dans une classification ä pretention «naturelle».

Des 1975 (Flore des champignons superieurs du Maroc, II)
MALENCON & BERTAULT montraient qu'une autre espece ä spores non
amyloides, Ag. platyphyllus PERS.: FR., ne peut etre eloignee de Ag.
laceratus LASCH et ils versaient cette espece dans le genre Clitocy-
bula, qui comprend done desormais dans nos regions des especes
d'allures generalles fort variees, depuis la grosse espece tricholo-
moide qu'est Ag. platyphyllus jusqu'ä la petite espece omphalioide
qu'est Clitocybula dryadicola.

Nous comprenons bien que les Mycologues qui connaissent
Hydropus marginellus (PERS.) SING, hesitent ä placer dans le genre
Hydropus les Ag. laceratus et surtout platyphyllus comme nous
avons propose de le faire en 1980 (Les Hymenomycetes agaricoides).
Ceux qui rencontreront Clitocybula dryadicola, espece generique-
ment inseparable de Ag. laceratus, seront sans doute moins choques
par cette proposition, car le champignon de la dryadaie partage avec
Ag. marginellus les faibles dimensions et le port typiquement
omphalioide. Certes les structures du revetement pileique et de
l'arete des lames de marginellus sont bien differentes de ce qu'elles
sont chez Clitocybula dryadicola, mais on ne peut oublier qu'elles le
sont beaueoup moins de structures correspondantes de Ag. platy-
phyllus!
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